
194 L OD LUT1

ionis des al lées désertes. C'est une transformation Ville. L pi-o-maire, à qui était dévolue la tacheJLÀIE:' MONIDE ILLUSTRE continuelle. de recevoir dignement son hôte illustre, appar-
MONTRÉAL, 20 OCTOBRE 1888** Cependant, il se trouve encore des gens Oh!1 il a fait les chases supérieurement. Il a-~qui préfèrent, même dans cette saison de l'anriéa,1 fait des bévues supérieures, il a fait rire de luià la fumée épaisse qui s'échappe des cheminées d'une maniôre plus supérer encore.SOM AT~(les villes, à l'odeur âcre se dégageant de l'a-i- Je ne vous dis que cela.Tainu: Eutre-Nous.:par G.&D.-->oédiie :'La mèe&de l'éPOphat des totiyleis brûmes légères de la cam- Cu u n nlhnerd eviassdrsée, par R. G. Dutauel.-Notice biographiqnie, par Paul Clx)halte trottoirs, e vir asi dt-Duriind.-Dame ou femime. -1' uptur-' do bbine, par o. Ipa-.zne qui bordent, au matin, les forêts violaoées. rière le lieutenant-gouverneuî., les jambes crai-Prtdels.-Le retour au pays, par P. Cotonnier.- "Nr*gra. tomnbent en bruine dans la rivière ou s'élévent sées, la face rubiconde, les yeux sortis de la téte,vure.--Eýn finiant, par Raoult lenault.-La femmne.-- graduellement dans l'air, comme l'encens de nos puis se lever pour prononcee des paroles inca-Les dix commandements du gendre.--Usages et cou-tmlsmnatd 'resmoiu ufn éetsa iiudu ieietnnbe n

tumes.-Cýonnaisâanice8 utiles.:ý-ÙhiSes et autres,.e u epe otn elun yblqea odhrnea iiudu ieietnube nGRVJRR:Unmraoi enbIon-'duainaan bleu de l'abside, beaucoup admiré ce cachet supérieur particulierlAi.-Gravare du feuilleton. Et je les approuve de ne pas mettre fin si tôt propre à la race à laquelle il appartient.___________________________________à leur villégiature.
Car l'automne, c'est la plus belle saison de ** On a déout-onné Sltakaspeare l'incompa&-?riiie Mesuelesdu Mone ilusré"Panée.Vous avez toutes les joies du pr-intemis l'able tragédien anglais, voilà maintenant queIfthes lnsnees n IlMond Ulutré Q"aansuée-navoir les désillusions. S'il grêle, s'il l'on découronne Christoph3 Oolomib. C'est raide,pleut ou s'il vante, un bon feu de bois sec, réunis mais enfin ça y eît. Il paraît que ce n'est pucsautour du foyer et la lecture en famille, nous fait li qui a déouvert l'Amériqu. Lo mérite n r-e-lime Primte - -$50 t r)uver délicieux le séjour de la maison. Et puis, vient, dit-on, à un voyageut Vénitien, Nicolo2m- 2à q telle est suave cette mélancolie ber-cée au tinte- Zeno, venu en Canada en 1390. un demi-siècle3m 1 m ~ nent de la vitre par une fine pluie!1 avant b- protégé d'Isabelle d'Espagne.4m 10 En automne, il n'y a pas de déception pos- Ce Nicolas Zdno entreprit, en 1375, un voy-bine sible. Vous vous attendez toujours au mauvais age d'agrément dans leis mers du Nard et parvint6me 4 temps, et quand il ne vient pau vous en êtes ré- aux île-% Faroae.

-ne 3 Jouis. Plus tard, Nicalo écrivit à son fi-ère AntonioCes dernières belles joui-nées de l'année sont de venir le rejonre p-4snarvee8m" - 2 commedlesderniers efleton1arriv8éet-u
86 Primes, -a-$- 86 cmelsdrir elt;qu'uinelampe projee 138, entreprit dlvev-s voyag-esuedé,ouv#-tes. Ils___ want de s'étteindre et qui brillent d'un éclat plus abordèr-ent à bile Eianda, (Islande, Eugroue-94 )Hje 5  $200 vif, pour par-ler le langage de Lamartine. Rien lands, (Gronenod, 'Estotilanda, (Terre-Natuve)d'enivr-ant comme ces.cuépscules qui laissent [caria, (Cap Breton,) etc. Dans iii autre voyago,Le tirage se fait chaque mois, dans une sallepublique, croire encore à la lumière et préparent lente- les deux frères remontèeent le Saint- Laurent j is-par trois personnes choisies par l'assemblée. Aucune ment, sans secousse, à la sombre horreur des qun'au lac Erié, et en siiivant la côte dit New-prime ne ser-a payée après les 30 jours qui suivront le nuit. Brunswick et de New-Yoî-k, pass,èr.ent LonUg Is-tirage de chaque mois. Elles sont charmantes, les pi-omenades à tî-a- land et arr-ivèr-ent probablement jusqu'à la baie_________________________________vers les pr-és, qui revêtent parfois une nouvelle dle Charleston. Dans leurs lettres à un troisièmeverdur-e; elle est splendide cette lutte de la na- fi-ère, Carb Znn, Un membr-e du Sénat de Ve-NOS PRIMES tur-e affaiblie, dont la vie en elle se décr-oche nise, et plus tar-d du conseLIl de ý Dx. Nicolo etcomme on dégrafe une ai-mu-e sur une panoplie Antonio racontaient leur-s découvea-tej, décr-i-Au der-nier tirage mensiuel de nos prime, M. Dans ses derniers efforts pour se soustraire à la vaient les habitants et les produits des pays qu'ilsLoiiii. Dion, rédapteuir (lu Journal de Quélcer, a moi-t dont elle s'impî-égne malgré elle, dans son visiitaient, et en 1390) envoyèî-eni, à Venise unegagné la piimo de $50.00; M. Dé lymne Ha ion, d-'périssement même qui lai-me prévoir- pourtant car-te extrêmement remirquable pour- son exait i-#302, -rue S-iinit-Jean, Qt6bec, $25.00 ; mat lame un regain de vitalité pour plus tar-d, elle est su- tilde. Terr-e Neuve, Cap Bceono. la NouvelleVenance Côté, 16, i-uc S tinte-Em-ilie, Saint-IIeniriiublime à voir et à contempler. Ecosse, Acad ie, la icôte da Nauveau Beaut ivck,de Montr-éal, $4.00; M. H. T. Lévy, 20. riteSi- le cour's du Saint-L tur-ent, le lac Oýita.-io, y sountLouis, Montréal, $3.00, et M. Elu'dBeaupr-é, ** Les passions humaines sont aussi déchai- dessinés avec la plus gr-aride pr-édisoecte1126, r-ue Saint-Lauîrent, Montr-éal, $2.00. nées que les- éléments de l'air-. lpleut des élec- rai-te est bien supérieure à toubes celleai teOLa liste complète deà réclamants sera~ publiée fions comme il pleut des gu-lons. avAnt l'an 1651).la semaine prochaine. Aussi, dans ces temps d'incertitude <laits les Les lettrtes de Nicolo et Anîtonio fur-ent luetsde-événements, de misèreo, de souffr-ance, dans ces vaut le Sénat de Venise par Catrlo, et une copietemps où la sazesse s'est cachée bien loin de -le la car-te fut, par ordr-e du Sat,dé>-e daitanotre p)auvr-e humanité, tout comme si elle ci-ai- les auch vos (de Venise oùt elle exiîLe on *01e uS gnait nos regatrds profanes, il me semble lui avoir- jorîd'hui. Nieolo mour-ut à Esjtouiiaî l1a(T-ieM-vu le bout du nez ces joaî-s-ci-qtu elle me par- Neu ve) eri 1391. 4 ans aprî-r l'rrîivée detuNicaooENTRE - Nu donne cette inconvenance-dans un des quartiei-s quîi retour-na à Venise cii 140 1. Il s'occupa iira-leis plus populeux de -ette ville. Ces bons élec- mnédiatement d'écr-ire une r-eladion dé,aiiîléide seri- teurs de Saint-Jean-Baptiste sont fatigués de tout. voyaL-, mais il mouruînlu-esriut avanitce fr-att-as des élections. l'avoir eu le temps de le publieî-. Mais le tuia-Depuis plusieur-s années, Pierre et Jacques se nisciit avait été vu par- quelques pormauiîîe t.É CIDtMENT, les bar-omètr-es sont déraingé-4. disputent leur-s faveur-s$ et successivement vont Mai-rn Ba-bar-o, dani tson O'-ivî-aga sur la tiîoleeDe malins espi-its.exercenit san<, doute occuper, au Conseil de leir- cité, le fauteuil ci- de Venise intitulé :"Di'c0ereîîz t.rizte ')sur' eux une pression. J'entends man- vique. C'est à qui fer-a dégringoler l'autreo de ce (Venise 1536) mertioin'rit les voyages et la ie-gréer- contre la températurue, par-tout ce sommet. lation des fi-èues Zen'> Nicoio Zeuo, arrîièr-e 1butit-sont des mécontentements, des illuqion'R Dernièr-ement, ils sont revenus encor-e devant fils d'Antonio commança al.u-s des rechle-edéçues, des fétus manquée-, des cornu1-es inter-rom. leurs électeurs, mais ces dernierts, cette fois-ci, 'dans ses papier-s de famille, main il enri aait dé-pue@. Plusieurs sont revenus de la campagne les #nut élus tous deux. -tu-uit un gr-and nambt-e quelqaei auniées aupâa-qui ne désir-aient pas revenir- do sitôt. On ine peut êtr-e plus sage ni plus d&-intéî-essé. vant, et il nrietrouva que qlu-lqhîci oeî itiedL'automne s'annonce par- une vilaine >réflire. Cependant, la loi ne pel-met pas qu'il y ait deux NLIicolo et la car-te f4ite ei 13,10) Gu'.-,e à cesLýes pluies torrentielles se surccèdent, je pour-- échevins pouir le môme quar-tier. Dans cette al- lettr-es il essaya deairétablir- la relationL d'Antonuio,-lais même dire,' s'étagent.. Le temps s'écrubie tel-native, c'est leConseil qui prononcer-a le dignus et publia une relatiou qui a tsouleeé au mi.3cle dei--entre une fr-aiche matinée ensoleillée et une apr-è4- întrare. nier- de vives attaques enui-e les ét'ud iLs,.midi pleine de bourrasque etde vent fr-oi'I. An- M'est avis que la question en litige est une Moi, je tr-ouve, on î'ecou'aaissarît l'auluntitirérd'hui c'est une atmosphère claire et limpide ; question délicate pour le Conseil. de ces découver-tes des Zen-), que t-es ftls 1n'e-tè rvset les pinsons échangent leu r- notes Ce ser-ait peut-êtr-e mieux que St-Jean-Baptiste lèvent à Colomb aucune par-lle de s'i gloir-e. Jegaies à traver-8 les b,-anc-hes, qu'un souffle émonde se passât d'un r'eprésentant pour un an. pouîrrais ajouiter' ue môme avant Zmrîo las pded use eile.Lsle'rurss fnentsruuiloule-tlnya-d-itre. lli niesecoursnr'ad e aqusfisin lAêi


